
Message six

Avancer avec le Seigneur pour passer de la vie d’église 
du tabernacle à la vie d’église du temple 
pour l’édification du Corps de Christ 

comme le temple du Dieu vivant

Lecture biblique : Mt 12.3-4, 42 ; Jn 14.21, 23 ; 
Rm 8.28-29 ; Ps 27.4 ; 36.9-10 ; 43.4 ; 84.5-6

I. Le Seigneur en nous aspire à passer de la vie d’église du tabernacle dans le 
désert de l’âme à la vie d’église du temple avec Christ, l’Esprit tout-inclusif, 
comme la réalité du bon pays dans notre esprit—He 6.1a ; Jos 3.14-17 ; Dt 
8.8 ; Ep 2.21-22 ; Col 1.12 ; 2.6-7.

II. Le tabernacle et le temple typifient deux aspects de l’église :
A. Dans 1 Rois 8.1-11, on voit que le tabernacle était fusionné avec le temple. Le 

tabernacle était un précurseur amovible se déplaçant dans le désert, tandis que 
le temple était le parachèvement de l’édifice de Dieu sur le plan typologique.

B. Le temple, qui est l’agrandissement du tabernacle, représente la consolidation et 
la stabilisation de l’église. Le renouvellement et l’agrandissement du mobilier 
dans le temple représentent le renouvellement et l’agrandissement de l’expé-
rience de Christ par les saints. Les dimensions du temple et du Saint des saints 
dans le temple étaient deux fois supérieures à celles du tabernacle. En outre, à 
l’exception de l’arche, la taille et le nombre des éléments du mobilier et des usten-
siles furent considérablement augmentés en vue de Son expression élargie— 6.2, 
20 ; 2 Ch 4.1-8 ; cf. Ex 26.3, 16, 18, 22-24, 33.

C. Le tabernacle représente l’église de Dieu sur terre, ou Son église dans les loca-
lités, tandis que le temple représente l’église en tant que réalité du Corps de 
Christ. Les églises locales sont la procédure précieuse par laquelle nous sommes 
amenés à la réalité du Corps, qui est le but glorieux de l’économie de Dieu—Ep 
1.22-23 ; cf. Ap 21.10-11.

D. Le ministère unique est pour le témoignage unique de Dieu, et le témoignage 
unique de Dieu, la réalité du Corps de Christ, est réalisé dans les églises locales— 
Ex 25.22 ; 38.21 ; Ap 1.2, 9 ; cf. Ep 4.4 ; Jn 16.13.

E. Le Corps décrit dans 1 Corinthiens 12 est le témoignage que devrait avoir une 
église locale. C’est le témoignage du Corps. L’église locale aujourd’hui doit être 
un témoignage qui exprime la réalité du Corps de Christ—v. 14-18, 20.

F. L’église existe pour le témoignage de l’unité. En faisant référence à «  l’église 
locale », nous mettons l’accent sur l’église et non sur le caractère local. La vie 
que les églises possèdent est une vie d’unité—Jn 17.11, 21, 23 ; Ap 1.10-12.

G. Le témoignage de la réalité du Corps de Christ est le recouvrement final de Dieu. 
Il s’agit du recouvrement de l’économie éternelle de Dieu, c’est-à-dire le recou-
vrement de Christ comme tout pour nous, de l’unité du Corps de Christ, et du 
fonctionnement de tous les membres de Son Corps—1  Tm 1.3-6  ; 6.3-5  ; He 
13.9 ; Ep 1.17 ; 3.2, 8-11, 16-21 ; 4.1-6, 16.

III. L’Évangile selon Jean est l’évangile de Christ en tant que vie pour l’édifi-
cation de l’église comme le temple du Dieu vivant. Cette œuvre d’édifica-
tion est accomplie par notre expérience et notre réjouissance du Christ 



crucifié et ressuscité comme l’arbre de vie—Ap 2.4-7 ; 1 P 2.24 ; Jn 11.25 ; 
6.57, 63 ; 2 Co 6.16 :
A. Le principe de la vie consiste à changer la mort en vie (Jn 2.1-11), et le but de la 

vie est d’édifier l’église comme la maison de Dieu, le temple de Dieu (v. 12-22). 
Aussi le Seigneur déclara-t-Il : « Détruisez ce temple, et en trois jours je le relè-
verai » (v. 19).

B. Par Sa mort, la destruction de Son corps physique sur la croix, Il porta nos trans-
gressions et nos iniquités pour nous racheter et nous justifier, et Sa mort servit 
à guérir nos maladies—Es 53.4-6 ; Rm 3.23-26 ; 1 P 2.24.

C. La destruction du corps physique du Seigneur était aussi la destruction du dia-
ble, qui a la puissance de la mort. Lorsque le Seigneur mourut sur la croix, l’an-
cienne création, le vieil homme, la chair, Satan, le péché, les péchés et le monde 
furent également crucifiés sur la croix. Ainsi, aux yeux de Dieu, après la cruci-
fixion de Christ, l’univers entier fut nettoyé—He 2.14 ; Rm 6.6 ; Ga 2.20 ; 5.24 ; 
Jn 1.29 ; 3.14 ; 6.70-71 ; 12.31 ; Mt 16.23 ; 1 Co 15.3.

D. La destruction du corps physique du Seigneur et Sa résurrection après trois 
jours étaient également Sa mort comme un grain de blé et Sa résurrection pour 
libérer et dispenser la vie divine de Dieu comme le feu divin de Dieu dans Ses 
nombreux croyants. Grâce à cela, Il fit de Ses nombreux croyants la reproduc-
tion de Dieu—Jn 12.24 ; Lc 12.49-51.

E. Par la mort et la résurrection de Christ, Son corps physique fut agrandi pour 
devenir Son Corps corporatif et mystique, qui est le temple universel de Dieu, 
l’église comme la maison du Dieu vivant—1 Co 3.16-17 ; 1 Tm 3.15 ; 1 P 2.5 ; Ep 
2.21-22.

F. Les nombreuses demeures sont les nombreux membres du Corps de Christ, qui 
est le temple de Dieu—Jn 14.2, 23 ; Rm 12.5 ; 1 Co 3.16-17.

G. Étant les nombreux grains produits par la mort de Christ qui libère la vie et les 
nombreuses demeures du Corps mystique de Christ produites par la résurrec-
tion de Christ qui dispense la vie, nous devons être ceux qui L’aiment au plus 
haut point en vivant une vie crucifiée pour la manifestation de la vie de résur-
rection par la puissance du trésor que nous avons dans nos vases de terre—Jn 
14.21, 23 ; Rm 8.28-29 ; 2 Co 4.7-18 ; 12.7-9.

IV. David et Salomon typifient Christ sous deux aspects pour l’édifice de Dieu :
A. David représente Christ depuis Son incarnation avec Sa vie d’homme-Dieu et Ses 

souffrances jusqu’à Sa mort (de la mangeoire à la croix)—Mt 12.3-4 ; 22.41-46.
B. Salomon représente Christ dans Sa résurrection dans la gloire en tant qu’Es-

prit qui donne la vie en nous (y compris Son intronisation et Sa seconde venue 
pour régner sur Son royaume sur terre), Celui qui prononce la parole de sagesse 
de Dieu pour édifier l’église comme le temple de Dieu—12.42 ; 2 Ch 1.10 ; 1 Co 
1.24, 30 ; 12.8.

C. Dieu « a rendu témoignage, disant : J’ai trouvé David, fils d’Isaï, homme selon 
mon cœur, qui fera toute ma volonté » (Ac 13.22). David a « servi sa génération 
par le conseil de Dieu » (v. 36). Il était un homme selon le cœur de Dieu (1 S 
13.14), car, comme en témoigne Salomon, « Mon père David eut à cœur de bâtir 
une maison au nom de Jéhovah, le Dieu d’Israël » (1 R 8.17-20 ; cf. Ep 1.5, 9 ; 
1 Co 12.12-27—voir note 2 sur le v. 13).



D. David souffrit dès sa jeunesse, mais à travers sa souffrance, il prépara les ma-
tériaux, acquit le terrain adéquat pour la construction du temple, et prépara 
Sa lomon, le bâtisseur, ainsi que tous ceux qui allaient contribuer—1 Ch 21.18-
30 ; 2 Ch 3.1 ; 1 Ch 28.9-11, 20-21.

E. Le fait que David prépara les matériaux en abondance pour la construction du 
temple de Dieu typifie le fait que Christ pourvoit à l’édification de l’église de 
Dieu avec Ses richesses insondables—18.7-11  ; 22.2-5, 14-16a  ; 28.2  ; 29.2-9  ; 
cf. Ep 3.8-10.

F. La préparation que fit David au sein de son aff liction (1 Ch 22.1, 14), de ses 
épreuves et de ses combats victorieux typifie la riche provision fournie par Christ 
pour l’édification de l’église de Dieu au travers de Ses épreuves et de Sa victoire 
dans Sa vie de lutte contre Satan et sa puissance des ténèbres (Mt 4.4, 7, 10).

G. Le modèle du temple donné à David était « le plan de tout ce qu’il avait par l’Es-
prit » [héb.] (1 Ch 28.12). « C’est par un écrit de sa main, dit David, que Jéhovah 
m’a donné de comprendre tout cela, tout ce qu’il faut faire selon le modèle » (v. 19 ; 
cf. 2 Co 3.3). Le temple construit par Salomon était conforme à ce modèle (1 Ch 
28.11).

H. La mise en ordre par David des services qu’Israël rendait à Dieu en rapport 
avec le temple de Dieu (6.16-33  ; chap.  23–26) typifie la mise en ordre par 
l’Esprit des services de l’église dans le Nouveau Testament (1 Co 12.4-27). Cela 
montre que Christ, la Tête du Corps, a établi un ordre dans Son Corps que tous 
Ses membres doivent respecter (v. 18 ; 14.40).

I. Le plan architectural de l’église est l’Esprit de résurrection, c’est-à-dire l’Esprit 
tout-inclusif, vivifiant et composé qui habite en nous. Lorsque nous vivons dans 
l’Esprit de résurrection qui se trouve dans notre esprit, la réalité de la construc-
tion du temple par Salomon selon le plan élaboré par David (avec tous les ingré-
dients de l’existence d’homme-Dieu, de la mort et de la résurrection de Christ) 
s’accomplit en nous—Jn 2.19  ; Ph 1.19  ; Ep 1.17  ; 2.22  ; 3.5, 16  ; 4.23  ; 5.18  ; 
6.18.

J. Le nom de Salomon signifie « paix », ce qui indique que l’église est édifiée par 
Christ comme «  un homme de repos  » dans la paix, sans aucun bruit—1 Ch 
22.9 ; Ac 9.31 ; Ep 4.29-32 :
1. Chaque pierre utilisée pour la construction du temple avait déjà été, en prin-

cipe, taillée et travaillée dans les montagnes. C’est pourquoi on n’entendit 
ni le son du marteau, ni celui de la hache, ni celui des outils de fer, et le 
temple fut construit sans bruit—1 R 5.15-18 ; 6.7.

2. Si un frère qui n’a pas été discipliné par le Seigneur (qui parle sans cesse, 
qui ne sait pas écouter, et dont l’intelligence n’est par conséquent pas renou-
velée) devient un ancien, l’église sera remplie du son du marteau, de la hache 
et des outils de fer. Certains « bruits » peuvent être ceux de saints qui se 
battent entre eux en priant pour annuler la prière l’un de l’autre—cf. Es 
50.4-5 ; Ep 4.23.

3. Dans l’église, si nous sommes au courant des critiques, des jugements, des 
disputes et des oppositions venant des autres, il convient de nous retirer 
dans le Saint des saints, c’est-à-dire nous retirer dans notre esprit et nous 
tourner vers lui. Le temple est édifié dans le calme—Ga 6.17-18 ; Es 30.15a.

4. Après que l’arche fut au repos, les chantres que David avait établis dans la 



maison de Jéhovah servirent devant la tente de la Rencontre avec des chants 
jusqu’à ce que Salomon eût bâti la maison de Jéhovah à Jérusalem—1 Ch 
6.16-17.

K. Nous « habitons avec le Roi pour Son œuvre », nous réjouissant de Lui comme le 
Christ crucifié et ressuscité qui désire se forger en nous afin que nous soyons 
per fectionnés pour devenir des colonnes dans l’église, la maison de Dieu—Hymns 
no 904 ; 1 Ch 4.23 ; 1 R 7.17, 21 ; Ap 3.12.

L. En nous réjouissant du Christ tout-inclusif comme la puissance de résurrection 
et comme l’Esprit du Dieu trinitaire passé par un processus qui ressuscite et 
donne la vie (le véritable et le plus grand Salomon), nous pouvons participer à 
la communion des souffrances de Christ avec Son existence d’homme-Dieu 
comme un homme de prière, ce qui nous permet d’être rendus conformes à Sa 
mort (comme le véritable et le plus grand David) pour le bien de Son Corps (le 
véritable et le plus grand temple)—Ph 3.10 ; Rm 8.11 ; Mt 12.3-4, 42 ; Jn 2.19-
22 ; 2 Co 6.16.

V. Les pensées et les voies de Dieu concernant l’édification de l’église comme 
le temple du Dieu vivant sont plus élevées que les nôtres. Il nous faut aban-
donner nos voies et nos pensées et revenir à Jéhovah notre Dieu pour 
prendre la voie de nous réjouir de Lui dans l’église comme le temple du 
Dieu vivant—Gn 2.9 ; Jn 6.35, 57, 63 ; Es 55.6-13 ; 57.20 ; Jn 1.14 ; 2.19 ; 3.34 ; 
17.17 ; Ep 5.26 ; 2 Co 3.15-18 ; 6.16 ; Rm 8.28-29 ; Ap 22.1-2 :
A. En tant qu’enfants de Dieu, il nous faut changer notre concept et prendre cons-

cience que le désir de Dieu est de se donner à nous pour notre réjouissance—Ps 
36.9-10 ; 16.11 ; 19.9 ; 27.6 ; 42.5-6 ; 48.3 ; 63.8 ; 66.1-2 ; 81.2 ; 89.16-19 ; 95.1-2 ; 
100.1-2 ; 126.1-6 ; Ne 8.10 ; 1 Jn 1.3-4 :
1. Porter du fruit, c’est se réjouir de Dieu—Jn 15.7-11.
2. Prier, c’est se réjouir de Dieu—Lm 3.55-56 ; Hymns no 255.
3. Dispenser la parole, c’est se réjouir de Dieu—Jn 6.57, 63  ; 7.37-39  ; 1 Co 

15.10 ; 2 Co 3.1-6, 18 ; 2.17 ; 13.3 ; Ep 3.2 ; 1 P 4.10-11 ; Jr 15.16 ; Ez 3.1-4 ; 
Es 55.8-11.

4. Prêcher l’évangile, c’est se réjouir de Dieu—Jn 4.10, 13-14, 31-34.
5. Recevoir la conduite de Dieu, c’est se réjouir de Lui—Ex 33.14.

B. Le secret de la vie chrétienne par lequel nous pouvons devenir des vainqueurs 
est de prendre la voie de nous réjouir de Dieu comme l’arbre de vie. Dieu n’a 
pas l’intention que nous fassions quoi que ce soit pour Lui. Son seul désir est 
de se donner à nous comme nourriture pour notre jouissance—Gn 2.9 ; Ap 2.7.

C. Nous goûtons et voyons que Jéhovah est bon (Ps 34.9) dans la maison de Dieu, 
le temple de Dieu, c’est-à-dire en Christ (Jn 2.19-22), dans l’église (1 Tm 3.15 ; 
1 Co 3.16-17 ; 2 Co 6.16), dans notre esprit (Ep 2.22), et en fin de compte dans 
la Nouvelle Jérusalem (Ap 21.22).

D. Il nous faut aimer l’habitation de la maison de Dieu, le temple, et le lieu où Sa 
gloire demeure, reste, pour être manifestée—Ps 26.8 ; 84.2 ; 29.9b ; Ep 3.20-21a.

E. «  Je demande à Jéhovah une chose, que je recherche ardemment  :  / Habiter 
toute ma vie dans la maison de Jéhovah, / Pour contempler la magnificence de 
Jéhovah / Et pour m’enquérir dans son temple » [héb.] (Ps 27.4). La maison de 
Jéhovah est l’incorporation divino-humaine élargie et universelle pour la mani-
festation, la satisfaction et le repos du Père (Jn 14.2, 20, 23).
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F. En Christ, dans l’église et dans notre esprit, nous nous réjouissons du « Dieu 
localisé » comme l’abondance de Sa maison qui nous sature, comme le torrent 
de Ses délices qui étanche notre soif, et comme la source de vie et de lumière 
qui nous nourrit et nous éclaire—Ps 36.9-10.

G. « J’irai vers l’autel de Dieu,  / Vers Dieu, ma joie et mon allégresse,  / Et je te 
célébrerai sur la harpe, ô Dieu, mon Dieu ! »—43.4.

H. Dans la maison de Dieu, le temple de Dieu, nous jouissons du salut du visage 
de Dieu, de la présence de Dieu (42.6, [héb.]), afin qu’Il puisse être le salut de 
notre visage (v. 12, [héb.]).

VI. « Heureux ceux qui habitent ta maison !  / Ils te loueront encore. Pause.  / 
Heureux les hommes dont la force est en toi ! / Ils ont dans leur cœur des 
chemins tout tracés vers Sion » [héb.]—84:5-6 :
A. « Je louerai ton nom à toujours et à perpétuité »—145.2b.
B. « Je louerai Jéhovah tant que je vivrai, / Je psalmodierai en l’honneur de mon 

Dieu tant que j’existerai »—146.2.
C. « Tu es le Saint, / Tu sièges au milieu des louanges d’Israël »—22.4.
D. « Par lui, offrons donc sans cesse à Dieu un sacrifice de louange, c’est-à-dire le 

fruit de lèvres qui confessent son nom »—He 13.15 ; Ph 2.11.


